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PRÉSENTATION1

 
 
 
 
 
Le dernier chapitre de la monumentale Histoire du pro estantisme dans l'Albigeois et
le Lauragais, publiée en deux volumes 2 à vingt ans de distance, qui représente pour 
Camille Rabaud les investigations et le labeur de toute une vie, effectuées au cours 
de ses deux longs ministères dans les importantes Eglises de Mazamet et de Castres, 
est à distance une chronique fidèle de l’histoire des quatre Eglises réformées 
consistoriales du Tarn3 de 1852 à 1893, avec quelques incursions postérieures. 
 
Si pour leur auteur, les notes nécessairement très succinctes (…) recueillies sur leurs 
registres, sur les dernières années du 19e siècle avaient simplement pour but 
d’établir et conserver le squelette de cette histoire si récente ou plutô  
contemporaine, elles fournissent, un peu plus de cent dix ans plus tard, les éléments 
indispensables permettant d’établir une chronologie des événements marquants 
survenus au cours de ses ministères.  
 
Nous nous sommes limités à ceux concernant Mazamet de 1852 à 1869 et Castres de 
1869 à 1893, en signalant aussi ceux survenus ailleurs ou après son départ à la 
retraite pour lesquels Camille Rabaud fut sollicité. 
 
Ce document a un double objectif : aider à mettre en contexte la lecture de ses 
Souvenirs inédits et compléter sa biographie en rapportant ses actions 
spécifiquement pastorales ou en lien avec ses responsabilités au sein du Consistoire 
de Mazamet puis de celui de Castres. 
 
 
 
 

 
1 Présentation, chronologie et notes : Olivier Héral.  
2 Histoire du protestantisme dans l'Albigeois et le Lauragais, depuis son origine jusqu'à la révocation de l'Edit de 
Nantes 1685, Paris : Fischbacher, 1873 ; Histoire du protestantisme dans l'Albigeois et le Lauragais, depuis la 
révocation de l'Edit de Nantes (1685) jusqu'à nos jours, Paris : Fischbacher, 1898. 
3 Castres, Mazamet, Vabre et Lacaune comportant plusieurs sections : par exemple cinq pour celle de Castres  — 
Castres - Puylaurens - Roquecourbe - Réalmont et Montredon (Labessonnié), et trois pour celle de Mazamet — 
Mazamet – Saint Amans – Labastide (Rouairoux). 
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CHRONOLOGIE 
 
 
 

MAZAMET 
 

• 1852 Deux pasteurs sont nommés par le Consistoire de Mazamet : Jean-
Pierre Turquier, à Labastide-Rouairoux, le 24 février, suite à la démission du 
pasteur Morgues, et Camille Rabaud à Mazamet, en remplacement de Victor 
Dardier, décédé le 31 mars. Il est installé le 12 mai. 

 

• 1853 Camille Rabaud est chargé de présenter, en janvier, un projet de 
règlement suite à la parution du Décret du 26 mars 18524. 

 

• Projet de construction d’un second temple accepté le 22 août.  
 

• 1854 Le Conseil presbytéral accorde l’aide aux pasteurs Benjamin Méjanel et 
Camille Rabaud de François Corbière, en attendant la création d’une troisième 
place de pasteur qui sera acceptée le 19 mars permettant l’élection après 
concours ouvert le 2 juin de Théodore de Prat le 17 juin et son installation le 
19.  

 

• Quatre jeunes gens de Mazamet s’inscrivent pour le Ministère : Théophile 
Rives, Albert Méjanel, Sylvain Verdeil et Victor Bordes.  

 

• Le consistoire crée une Bibliothèque théologique. 
 

• Demande en mai d’un second poste de pasteur pour Saint-Amans qui ne verra 
jamais le jour. 

 

• 1855 En mars, division de l’Eglise en trois quartiers avec alternance de 
chaque pasteur au 1er janvier leur permettant de reprendre tous les trois ans 
la direction du même quartier. L’administration est aussi divisée en trois 
conseils, chaque pasteur en présidant un : Conseil presbytéral, Conseil des 
Bonnes-œuvres, Conseil de Diaconat. 

 

• 1856 Théodore de Prat, appelé à la direction du Séminaire de Montauban, 
démissionne le 15 avril. Il est remplacé par le pasteur Antoine Lauzerand le 18 
août. 

 

• Camille Rabaud propose de ressusciter le Synode provincial officiel, mais n’est 
pas suivi dans ce projet. 

 
4 Octroyé suite aux vœux émis en 1848 par l’Assemblée des représentants des Eglises, il améliorait la loi du 18 
Germinal an X en transformant les Consistoires particuliers en Conseils presbytéraux sous administration du 
Consistoire général. Il créait aussi un Conseil central servant de trait d’union entre l’Etat et les Eglises. 
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• Les trois pasteurs s’occupent du règlement du Refuge, de la Société de 

secours mutuels, des Soupes économiques, des Ecoles, de la Salle d’asile, de 
l’Ecole du dimanche et de la Bibliothèque populaire.  

 

• Projet de construction d’un édifice unique pour les deux écoles (celle des filles 
et la Salle d’asile) avec logement pour les institutrices, préau et cour de 
récréation, plaine de la Sagne. 

 

• 1859 Achat d’un terrain pour un troisième cimetière à proximité d’Hautpoul 
décidé le 4 mai. 

 

• Jubilé tri-séculaire de la constitution des Eglises réformées lors du Synode 
national du 26 mai 1559 à Paris avec rédaction de la Confession de foi en 
quarante articles le 29 mai, célébré lors d’un Culte solennel à Mazamet présidé 
par les pasteurs Jean-Pierre Turquier, Camille Rabaud et Ch. Barrau. 

 

• 1860 En décembre, Camille Rabaud refuse, suite aux insistances de ses 
paroissiens, la vocation de l’Eglise de Montauban.  

 

• 1861 Le pasteur Benjamin Méjanel, fatigué et souffrant, s’adjoint pour 
suffragant le 19 février, son neveu Victor Bordes qu’il consacre en même 
temps que Lucien Alphonse Marc de Castres. 

 

• Démarches, le 27 août, pour un cimetière au Bousquet. 
 

• 1862 Démarches, en février, pour un cimetière à Labastide et, en novembre, 
pour une école à construire au Bousquet avec logement pour l’instituteur.  

 

• 1863 Le Consistoire inscrit Emile Salvetat comme étudiant le 3 mars. 
 

• Le 15 décembre, il se joint à d’autres Consistoires et à la conférence de Nîmes 
pour, suite à la circulaire du Consistoire de Paris demandant un Synode 
national, exposer au Ministre les dangers d’une telle initiative eu égard aux 
luttes ecclésiatiques en cours au sein de l’Eglise réformée.  

 

• 1864 Protestation du Consistoire de Mazamet dans une circulaire imprimée 
contre le non renouvellement équivalent à une révocation de la suffragance à 
Paris d’Athanase Coquerel fils. 

 

• Le Consistoire donne pour suffragant Alfred Clabérès le 5 juillet au pasteur de 
Saint-Amans Pierre Antoine Salvetat. 

 

• 1865 Le 21 février, Camille Rabaud fonde une Société de jeunes filles : 
l’Emulation Chrétienne qui préfigure l’Union chrétienne de jeunes filles. 

 

• Le 21 mai, Camille Rabaud consacre Alfred Clabérès à Saint-Amans. 
 

• Le 4 novembre, il est décidé de stimuler les pensionnaires du Refuge en leur 
confiant des travaux faciles : 4/5 des produits obtenus sont versés à la caisse 
du Refuge, le restant accordé sous forme de pécule. 

 

• 1866 Le 4 janvier le plan détaillé du Temple neuf est présenté au public et la 
nouvelle école regroupant l’école de filles et la salle d’asile est inaugurée.  

 

• Création de la Vente de Charité. 
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• Démission le 10 avril à Saint-Amans du pasteur Salvetat remplacé 
définitivement par son suffragant et inscription par le Consistoire d’un nouvel 
étudiant : Aimé Cambefort de Mazamet. 

 

• 1867 Création par les pasteurs Bordes et Rabaud du Cercle des amis de 
l’instruction qui reçoit son autorisation préfectorale le 18 mars.  

 

• Ouverture de la Crèche le 4 décembre dans la maison presbytérale grâce au 
soutien actif de Benjamin Méjanel. 

 

• 1868 Construction et dédicace du Temple neuf. 
 

• 1869 Après réception le 6 juin de la vocation du Conseil Presbytéral de 
Castres, Camille Rabaud, très éprouvé dans sa santé par les travaux de son 
ministère, se décide à accepter la charge moins pénible de son Eglise.  

 

• Victor Bordes, suffragant depuis huit ans et demi, quitte Mazamet.  
 

• Il est remplacé, auprès de Benjamin Méjanel, par Albert Sarrut. 
 

• Un concours est ouvert le 4 juillet pour le remplacement de Camille Rabaud.  
 

• Le pasteur Edouard Monod est nommé le 15 août sous la pression de la 
majorité du Conseil presbytéral, alors que quatre autres candidatures restaient 
à examiner.  

 

• Benjamin Méjanel démissionne de sa présidence et laisse sa place au pasteur 
Antoine Lauzerand. 

 

• Antoine Lauzerand devient Président du Conseil suite à la retraite définitive de 
Benjamin Méjanel le 2 septembre. 

 
 

CASTRES 
 

• 1869 Camille Rabaud reçoit vocation spontanée du Conseil presbytéral le 8 
mai pour remplacer le pasteur Hippolyte Déjean décédé le 20 avril 1869 ; le 
décret de nomination paraît le 16 octobre et son installation a lieu le 14 
novembre. 

 

• 1870 Décision du Conseil presbytéral de Castres de transférer le Refuge de 
vieillards dans un établissement bâti à neuf sur l’avenue de Lautrec.  

 

• 1871 Dédicace du premier Temple d’Albi le 9 juillet par les pasteurs Eugène 
Audra et Camille Rabaud.  

 

• Le bâtiment du Refuge est complété par une buanderie le 22 août, suite à 
l’achat d’une maison avec jardin contigu à l’immeuble. 

 

• Camille Rabaud est nommé président du Consistoire le 7 novembre en 
remplacement de son père, Jean Antoine, démissionnaire eu égard à son 
grand âge (83 ans). Il sera renommé sans discontinuer, tous les ans.  
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• Florian Fage est agréé comme suffragant du pasteur Jean-Pierre Dombre, 

après la démission d’Albert Barrau. 
 

• Création par Thiers, suite aux sollicitations de Guizot, par décret en date du 29 
novembre 1871, d’un Synode national officiel ayant pour mission de 
réorganiser l’Eglise réformée de France. 

 

• 1872 Camille Rabaud consacre Félix Durand le 11 février. 
 

• Camille Rabaud est désigné, ainsi que le pasteur Louis Durand et deux anciens 
(Jules Cambon et Batut-Blanchard) le 2 avril comme délégué par le Consistoire 
de Castres pour assister au Synode qui doit avoir lieu en juin à Paris. 

 

• Le Synode provincial de la Xe circonscription se réunit à Castres le 9 avril, avec 
les délégués des cinq consistoires de Saverdun, Viane - Lacaune, Vabre, 
Mazamet et Castres. Camille Rabaud est nommé modérateur. Il est délégué 
pour le Synode national officiel de Paris avec les pasteurs Basile Rives du Pont 
de l’Arn et Paul Gâches de Sénégats. Trois laïques sont aussi désignés, dont 
Jules Cambon, Conseiller général de Lacaune. Ils doivent y défendre la 
proposition que le Synode se borne à élaborer une nouvelle loi électorale 
conforme au droit afin d’assurer aux futurs Synodes une autorité véritable. 

 

• Jean-Pierre Dombre consacre le 28 avril Florian Fage qui sera deux ans son 
suffragant. 

 

• Le même mois le Conseil s’occupe activement de toutes les questions relatives 
au cimetière. 

 

• Le Synode national de 1872, sans représentation proportionnelle, ayant voté 
une confession de foi obligatoire, le Synode provincial se réunit à Mazamet le 
14 novembre pour dénoncer sa légalité et refuser de se faire représenter au 2e 
Synode national prévu en 1873. 

 

• 1873 En mai, il est décidé que la maison presbytérale, acquise en février 
1871, annexée au Temple serait louée. 

 

• Le 7 juin 1873, le Conseil demande à la Municipalité de reconduire son 
allocation annuelle versée depuis douze ans au Refuge Protestant de vieillards 
et d’infirmes. 

 

• Décision de relever en septembre l’angle nord-ouest éboulé du cimetière. 
 

• Réception le 31 octobre de la Circulaire ministérielle enjoignant aux Eglises de 
faire des élections triennales, la seconde quinzaine d’avril avec les nouvelles 
conditions religieuses votées par le Synode.  

 

• Le 7 décembre est déposé en séance du Conseil le décret du Conseil d’Etat 
relatif à la légalité du Synode national et à la promulgation de la confession de 
foi. 

 

• 1874 Le Conseil presbytéral de Castres, majoritairement libéral, décide le 11 
janvier  que l’élection aura lieu dans les conditions habituelles. 

 

• Le 14 mars le statu quo est maintenu concernant le registre électoral. 
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• Le 31 mars le Conseil refuse d’inscrire sur un second registre les électeurs aux 
nouvelles conditions électorales, avec maintien d’un seul registre pour tous les 
électeurs. 

 

• Le jour de l’élection est fixé au dimanche 26 avril et au lundi 27. 
 

• Dernières tractations la veille des élections : Camille Rabaud et la majorité 
libérale proposent, suite à la demande des orthodoxes d’avoir trois conseillers 
presbytéraux sur six, bien que ne représentant qu’un tiers des membres de 
l’Eglise de Castres, de leur accorder deux conseillers, quatre diacres sur huit et 
la moitié des membres dans tous les comités (écoles, Refuge et Orphelinat). 
Cette proposition est refusée. 

 

• Résultats du vote : 268 inscrits – majorité 134 – Candidats libéraux : 164 à 
167 (sic) suffrages – Candidats orthodoxes : le reste, dont il faut retrancher 
malades, absents, indifférents.  

 

• L’élection triennale est cassée le 11 décembre par le Ministre5 qui en ordonne 
de nouvelles conformes aux conditions synodales pour la seconde quinzaine 
de janvier 1875. Refus du Conseil presbytéral. 

 

• 1875 Camille Rabaud inaugure le 21 mars le Temple des Salvages. 
 

• Le pasteur Jean-Pierre Dombre propose le 30 avril la suffragance d’Eugène Le 
Savoureux qui est refusée. 

 

• Le pasteur Jean-Pierre Dombre se démet de la présidence du Conseil 
Presbytéral. 

 

• 1876 Le renouvellement de la suffragance du pasteur Florian Fage est refusé 
le 5 décembre.  

 

• 1877 Démission et retraite du pasteur Jean-Pierre Dombre le 18 juillet. 
 

• Scission au sein de l’Eglise de Castres et inauguration le 11 novembre du 
temple orthodoxe rue de Strasbourg6. 

 

• 1878 Eugène Weyrich est nommé pasteur le 21 janvier, à la place laissée 
vacante par le pasteur Dombre et est installé le 23 juin dans le Temple remis 
à neuf. 

 

• Le Conseil municipal de Castres alloue une indemnité annuelle de 1000 francs 
au Refuge. 

 

• 1879 Accord des trois églises7 pour l’achat d’un terrain en face du cimetière 
et la construction d’une loge de concierge le 28 octobre. 

 

• 1881 Proposition de ralliement des orthodoxes le 10 février : ils demandent 
deux anciens et un pasteur auxiliaire de leur choix payé par eux qui serait 
nommé titulaire à la première vacance. Ces propositions contraires à l’union, 

 
5 Arthur, Thimotée, Antoine, Victor de Cumont (1818 – 1902), ministre de l'Instruction publique, des Cultes et des 
Beaux-Arts du 22 mai 1874 au 10 mars 1875. 
6 Actuellement boulevard des docteurs Sicard. 
7 Libérale, orthodoxe et évangélique libre. 
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sont largement rejetées par la majorité libérale qui propose en retour une 
juste proportion d’orthodoxes dans tous les Comités et Conseils. Aucun accord 
n’étant trouvé, la fraction orthodoxe continue de vivre à l’écart. 

 

• 1884 Achat le 4 mai d’une vigne attenante pour l’extension du cimetière. 
 

• 1885 Elaboration le 10 mai d’un règlement pour le cimetière. Un plan complet 
est appendu aux murs de la salle consistoriale et des bancs établis autour de 
l’oratoire pour permettre aux affligés et aux vieillards de se reposer pendant le 
culte funèbre. Un puits fut creusé ultérieurement pour fournir de l’eau à 
l’arrosage.  

 

• 1888 La loi de laïcisation amène le Conseil presbytéral à supprimer deux des 
écoles communales protestantes le 2 septembre : celle de garçons et celle de 
filles.  

 

• 1891 Décès du jeune pasteur Eugène Weyrich le 5 janvier après treize ans de 
ministère à Castres.  

 

• Il est remplacé le 21 avril par Auguste Malignas. 
 

• Fermeture de la troisième école communale protestante (la Salle d’asile) en 
août.  

 

• 1892 Le local des trois écoles devenu libre est vendu le 5 décembre. 
 

• 1893 Camille Rabaud, âgé et fatigué, se fait seconder par divers suffragants : 
Amédée Kissel, Robert, Armand Dückert.  

 

• Il démissionne de la présidence du Consistoire en mai. 
 

• Il prend sa retraite le 10 décembre après un ministère de quarante-quatre 
ans.  

 

• 1894 Armand Dückert, après deux ans de suffragance, est aussitôt élu à sa 
succession.  

 

• Camillle Rabaud l’installe dans ses fonctions le 18 février. 
 

• 1896 Inauguration, le 15 décembre, par Camille Rabaud du Temple de 
Sénégats. 

 

• 1899 Camille Rabaud inaugure la chapelle au Bousquet le 23 juin et participe 
à l’assemblée du Désert organisée à proximité dans une châtaigneraie. 
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